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dauresdéboclxés, et naturelle-
M2ent nous devions -les chercher
dans des pays consommant de la
bière; L'Angleterre devait être
notrer premier. champ d'explora-
ticâx, et nous auronà là un mq.ri-p

--de lu-donner ceux qui ont fait de-
puis si longtemps des affaires avec
lui et qui, d'ailleurs, était parfaite-
ment méritée..

Et nous espérons que les autres
créanriers qui n'sont pas encore
donné leur consentement à cet
arrangeiàent ne sé refuseront pas
à cet acte de -libéralité et de jlà-
tic.
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sont un moyen indirect de troir -
perie.-
-Pour y mettre obstacle, l'indiea-

tion " made abroad " eerait trop
vague. Les importateurs sont, invi-
tés à ajouter les mots nécessaires
pour indiquer le pays de fabrica-
tion ou d'origine. Toutefois'-com-
me il -ne s'agit plus de l'industrie
niationale, les commissaiî es de la

4o. La réduction du taux dles péages
sur nos canaux.

5o.- L'adoption d'un plan pour les
améliorations du havre, dti à M. J. X.
Perrault lui même, lequel plan a été le
premier en date, qui a été approuvé par
M. Pagé, 'lingénieur en chef du goutver-
nement et de M ýennedy, l'ingénieur
du havre a pris les principales données
de son plan. .

considérable, dujour où il sera re-
con2nu que nos Orges conviennent à
la fabrication 'de la bière an glaise.

Sir Charles Tupper, Raut-rom-


